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QUESTION DU JOUR 

Pour les Démobilisés 

La question du crédit pour le petit 

commerce et la petite industrie -est de 

celles qui sont familières- aux lecteurs 

du Radical. J'ai eu bien souvent l'oc-

cision de les entretenir. . 

Dès le début de la guerre, prévoyant 

les besoins de capitaux qui se mani-

festeraient après la- démobilisation, 

lorsqu'il s'agirait de remettre en 

marche les entreprises, j'ai réclamé 

qu'on ne laissât pas dormir le projet 

de loi voté par la Chambre dans lts 

premiers mois de 1914. Il m'a été 

donné, comme rapporteur de la com-

mission sénatoriale, des finances, de 

contribuer à l'adoption par la haute 

assemblée de ce projet, qui est de-

venu la loi du 13 mars 1917, complé-

tée elle-même par celle du 7 août 

1980. 

Les banques populaires et les socié-

tés de caution mutuelle, dont cette 

Ici fixe le statut et auxquelles elles 

réserves le bénéfice de certaines 

avances de l'Etat, doivent rendre aux 

entreprises industrielles et commer-

ciales de petite ou de "moyenne en-

vergure des services analogues à 

ceux que les caisses régionales et 

locales de crédit agricole procurent 

à l'agriculture. 

Mais le législateur a pensé qu'il 

fallait aller plu3 loin et accorder des 

facilités spéciales aux anciens com-

battants. A cet effet, la loi du 24 octo-

bre 1919 a ouvert au ministère du 

commerce un crédit de 50 millions 

destiné . à consentir des prêts pour 

l'exercice de leur activité profession-

nelles < aux petits commerçants, aux 

petits industriels, aux petits fabri-

cants et artisans démobilisés, ainsi 

qu'aux veuves des petits industriels, 

des petits fabricants et artisans dé-

mobilisés qui bénéficient des dispo-

sitions de la loi du 31 mars 1919 

sur les pensions des armées de terre 

et de mer. » 

Ce crédit doit être attribué sous 

forme d'avances sans intérêt — pour 

le service exclusif des prêts aux-

quels il
 e8

t effecté — aux banques 

populaires constituées en France et 

fonctionnant conformément à la loi 

du 13 mars 1917. Le» avances ainsi 

prévues peuvent atteindre le sextuple 

du capital social versé des banques 

populaires et sont remboursables dans 

un délai qui pourra être de 14 années. 

Les prêts consentis, au moyen de 

ces avances, par les banques popu-

laires ne pourront dépasser 10 . 000 fr, 

pour chaque emprunteur ; ils por-

teront intérêt à 3 0/o et devront être 

remboursés dans un délai maximum 

de 10 à 12 ans, suivant les cas. 

Notre législation offre denc à une 

catégorie très intéressante de démo-

bilisés et de veuves de la guerre une 

aide efficace, à des conditions parti-

culièrement avantageuses. Mais com-

ment a-t-elle été appliquée ? On 

peut dire que, jusqu'à présent, ses 

dispositions ont restées lettre morte. 

Sans doute, de nombreuses banques 

populaires ont été crées, notamment 

dans l'Isère, les Basses-Alpes, etc.. 

L'empressement avec lequel leur 

capital a été souscrit par les intéres-

sés est un sûr garant de leur succès. 

Mais, dans aucune de ces banques, 

à notre connaissance, le service des 

prêts spéciaux aux démobilisés, sur 

lequel comptent si légitimement nom-

bre de sociétaires, n'a pas encore pu 

fonctionner. 

Le crédit de 50 millions tst bien 

ouvert, mais sa répartition se fait 

attendre. Les .avances ne sont pas 

versées. La commission de répartition, 

instituée par la loi du 13 mars 1917, 

à qui il appartient de les accorder, 

semble frappée de léthargie. Et cepen-

dant, il s'agit de nécessités urgentes. 

Combien de petites . entreprises se 

trouvent empêchées, faute de ce 

crédit qu'on 'eur a promis; des moyens 

de reprendre leur activité, ou du 

moins de la développer ! Et cela au 

moment où une production intense 

est, de l'aveu de tous, la condition 

première de la reconstitution écono-

mique du pays. 

Contre cette situation les démobi-

lisés ne sauraient trop protester. 

Leurs organisations sont puissantes : 

qu'elles fassent, entendre leur voix, 

en des délibérations énergiques, des 

vœux pressants. C'est le meilleui 

moyen de secouer l'inertie bureau-

cratique et de provoquer le jeu d'une 

loi qui est trop longtemps restée 

inéxéjutée. 
J PERCHOf 

M. Perchot Vient, de recevoir de M. le 

Ministre des finances la lettre suivant : 

Paris, le 5 octobre 1920 

Monsieur le Sénateur, 

Vous iavez bien voulu me prier de vous 

faire connaître la suite donnée à la demande 

d'avance faite par la Banque populaire des 

Alpes à Digne, au titre de la loi du 13 mars 

1917. 

J'ai l'honneur de vous informer que, sur 

la proposition de la Commission de.réparti-

tion des avances de l'Etat, aux banques 

populaires, j'ai accordé à la Banque populaire 

des Alpes par arrêté du 18 septembre der-

nier, une avance de 300.000 francs. 

La société intéressée a été avisée par lettre 

du 22 septembre. 

Veuillez agréer, Monsieur le Sénateur, 

' assurance de nia haute conaidération. 

Le Ministre : 

LE SUD DE LA FRANGE 

est ravagé par les inondations 

A la suite des pluies torrentielles tombées 

ces jours derniers dans les 'départements du 

Sud de la France, de nombreuses inondations 

se produisent, ravageant villes et campagnes. 

Les crues des rivières sont telles à Florac 

que pareil fait ne s'était plus produit depuis 

1900. Les eaux charrient des matériaux de 

toutes sortas, des quantités d'animaux domes-

tiques et des arbres entiers ; des maisons 

ont été inondées et leurs habitants ont dû 

fuir. 

Dans lesCévennes, où les communications 

postales, télégraphiques, et téléphoniques ne 

fonctionnent plus, la situation s'est plutôt 

aggravée. 

La Garonne et ses affluents subissent une 

eue des plus menaçantes. 

Le débordement du Tarn s'est accentué. 

Non seulement plusieurs quartiers de Millau 

Ont dû être évacués par les habitants, mais 

à Ambialat une partie des importants travaux 

édifiés a été emportée. A Albi, trois immeu-

bles en bordure de la rivière se sont écroulés, 

causant la mort d'une femme de soixante-

treize ans et de sa petite-fille, Mlle Falcou, 

âgée de vingt-ans. On signale, en outre, la 

disparition de plusieurs habitants. 

Le Lot monte toujours à Cahorp, et dans 

la Corrèze et l'Aveyron on redoute d'un 

moment à l'autre, de sérieuses inondations. 

Dans l'Hérault, de nombreux vignobles 

sont submergés, et près de Villeneuve-les-

Maguelone, les eaux, formant lac, couvrent 

une étendue de 3 kilomètres de ^longueur sur 

1 kil. 500 de largeur. Hier le niveau a corn, 

mencé à baisser. 

Les Bouches du Rhûne ne sont pas plus 

épargnées. Les pluies persistant. Dans les 

environ de Marseille, des cours d'eau ont 

également débordé, 

Le département du Var est très éprouvé 

aussi. La ville d'Hyères est sans communica-

tions avec plusieurs localités. La plaine de 

Fréjus, le camp Gallièni, les environs de 

Saint-Raphaël et de Roquebrune sont com-

plètement inondée. 

Dans les Alpes-Maritimes, la situation 

n'est pas meilleure. A Nice, les caves de 

plusieurs immeubles sont envahies par l'eau, 

et, dans les environs, se sont produit» maints 

éboulements qui interrompent toute la 

circulation, La mer est démontée. 

Le Cinquantenaire 

de la République 

On a renoncé à célébrer à sa date précise le 

cinquantenaire de la République Française. 

Ceux-là seuls peuvent s'en attrister qui ju-

geaient une manifestation politique opportu-

ne. tSn réalité, dès qu'il qu'il a été discrète-

ment rappelé.que fêter le 4 septembre, c'était 

à bien peu près fêter la journée de Sedan, 

que pendant la guerre même les Allemands 

ont célébrée, personne n'a plus voulu de cette 

date équivoque. Il est le plus naturel du 

monde que le 11 novembre ait été préféré, 

puisqu'il était la dite de la restitution de 

l'Alsace et de la Lorraine à la France. On doit 

par la même occasion, rendre un pieux hom-

mage à Gambetta, qui fut un fervent 

républicain et qui fut surtout un organisa-

teur de la Défense Nationale. Il devait tout 

naturellement être le héros d'une fête à la 

fois républicaine et patriotique. Il convenait 

d'autant moins de l'oublier qu'avant de lon-

gues années le culte institué auprès du reli-

quaire de Vilie-d'Avray risque de ne plus 

compter de nombreux fidèles. La mémoire de 

Gambetta n'est pas près de s'évanouir, mais 

les générations nouvelles, n'ayant pas connu 

le grand tribun, sont moins prêtes à un pè-

lerinage annuel. -

Chronique Locale 

SiSTERON 

Foire. — Grâce à un temps assez 

favorable la foire de St-Domnin de 

lundi dsrnier a été assez mouvemen-

tée. De nombreux acheteurs et ven-

deurs étaient venus traités des affai-

res. Nous constatons uns fois de plus 

que la vie n'est pas près de diminuer 

car la mercuriale de ce jour donne 

des prix peu rassurants A part le 

gibier, qui naturellement n'est abor-

dable que par le portemonnaie bien 

garni, les œufs qui sont le premier 

aliment des malades, seront bientôt 

inabordables tant leur 1 prix hausse 

d'un samedi à l'autre et, si mainte-

nant nous les payons déjà de 8 à 8,50 

la douzaine, à la Noël nous les paie-

rons de 10 à 12 fr. Ce sera peut-être 

excessif ? 
Voici la mercuriale : ( 

Agneaux de 5 fr. 75 à 6 fr. le k, ; 
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moutons 5 fr. ; brebis 4,59 ; porcs 

gras 8 fr. porcelets de 9 à 10 t. œufs 

8 fr. la douzaine ; poulets de 16 a 20 

fr. la paire; poules grasses de '12 à 

13 fr. pièces ; lièvres de 30 à 35 'r. 

pièces ; lapin de coteaux de 6 à 7 fr 

pigeons, 5 (r. la paire ; grives 2 fr. 

pièce. 

-*fr 
Remerciements. — Le prési-

dent de à'Ami sale des mutilés et 

blessés de Sisteron remercie bien 

sincèrement M. Vollaire Emile fils 

qui, à l'occasion de son mariage avec 

Mlle Corréard du Poët a yersé à la 

caisse de cette société la somme de 

50 francs. 

Au nom de l'Amicale le président 

adresse à M. et Mme Vollaire ses 

meilleurs vœux de bonheur. 

Sisteron-Vélo. — Dimanche 

dernier à l'entrainement, les amateurs 

du ballon rond étaient plus nombreux 

sur le terrain, aussi, avec un peu 

plus de honne volonté de la part des 

équipiers nous pouvons compter sur 

des réunions à venir assez intéressan-

tes. Pour rendre le jeu plus intéres-

sant la commission étudie un cham-

pionnat pouvant intéresser quelques 

départements voisins, doté d'un chal-

lenge avec prix. Dans ce but il serait 

désirable que tous les membres assis-

tent régulièrement aux réunions pour 

aider par leur appui et leurs idées la 

réussite de ce challenge. 

D'autre part beaucoup de sociétés 

nous écrivent pour provoquer des 

matches de deuxième catégorie et les 

équipiers second négligent beaucoup 

l'entrainement. 

Demain dimanche séance d 'entraî-

nement et jeudi qualification des deux 

équipes qui devront se rencontrer 

pendant la saison 1920-1921. Que tous 

soient présents afin que nous puis-

sions assister à des victoires qui fu-

rent de tout temps la gloire du S.-V. 

fr 

Aux éleveurs de moutons. 

— L'Office agricole est en possession 

d'une dizaine de jeunes béliers de 

race améliorée qu'il remettra aux éle-

veurs s'engageant à les conserver 

pour la reproduction. Pour encoura-

ger l'utilisation de ces reproducteurs 

ils seront vendus avec une remise 

sérieuse par l 'Office. Se faire inscrire 

a la Direction des services agricoles 

à Digne. 

Monnaie divisionnaire. — Mal-

gré l'opposition de plusieurs Cham-

bres de Commerce, la frappe des je-

tons comme monnaie, divisionnaire est 

décidée et commencera sous peu à 

Paris. En attendant le public de pro-

vince continue à se servir des cou-

pures d'une saleté repoussante sur 

lesquelles on ne reconnaît plus ni 

couleur ni numéro et qu'on s'obstine 

à laisser circuler, CP qui établit une 

confusion fréquente des coupures de 

50 centimes et de 1 franc. 

—o— 

Pupilles de la Nation — Les 

subventions d'entretien afférentes au 

3* trimestre 1920 sont actuellement 

payables chez les percepteurs du dé-

partement. 

Seuls figurent sur leB états de paie-

ment les représentants légaux de pu-

pilles de la Nation ayant été avisés 

par le secrétaire général de l'office dé-

partemental de l'attribution d'un se-

cours annuel d'entretien accordé par 

décision de la section permanente en 

da^e du 29 juillet ou du 24 septem-

bre 192C 

Les subventions pour apprentissage 

ou pour études seront mandatées di-

rectement aux intéressés sur la pro-

duction des pièces justificatives exi-

gées. 
•%fr 

Casino-Cinéma. — Ce soir aû 

Casino, à 9 heures, grande représen-

tation cinématographique. 

Programme : 

Pathé Journal ; Le tigre sacré, film 

à épisodes ; La maison de la haine, 

dernier épisode; Papoul et Primpre-

nelle. Prix ordinaire des places. 

Avis. — M. Charles FERAUD, 

agent des cycles Alcyon fera connaî-

tre sous peu les différentes primes 

offertes gracieusement à tout coureur 

montant une machine sortant de sa 

maison. 
•«5 fr 

Eldorado-Cinéma, — Ce soir 

samedi bal jusqu'à minuit. 

Demain dimanche en matinée, ci-

néma à 2 heures avec àu programme 

Judex, 8m* épisode, les souterrains du 

château rouge
a

 ; Le héros de l'Yser ; 

L'homme triste ; Au pays landais. 

Prix d'entrée : 1 fr. pour les en-

fants, 1,50 pour les grandes personnes. 

Le soir à 9 heures, grand bal avec 

orchestre complet. 

fr 

A VENDRE un piano auto-

matique en bon état ; une cuisi-

nière grand modèle ayep tuyaux. S'a-

dresser au bureau du journal. 

A louer présentement 
un four de boulanger avec ap? 

partements, situé à Cbâteau-Arnoux, 

granie rue. Situation d'avenir. S'a-

dresser au bureau de tabac. 

EMr SfiÉÛOiS ° rLE CHAMOIS " 
le plus délicieux des apéritifs 

Robert- Maurel, représentants, Oraison 

"VELVET RUM" 
Rhum vieux Martinique 

Robert-Maurel, représentants, Oraison 

Une de nos lectrices a trouve dans ses 
paperasseries la poésie que voici dont l'allure 
indique qu'elle date de quelques années déjà. 
Nous la considérons comme l'œuvre d'un poè-
te en herbe comme il s en avait tant à ce 
Hument. Si nous la publions ce n'est uni-
quement qu'au point de vue de l'originalité 
de sa présentation. 

Si vous voulez bien je vais dire 

(Car dans la vie il faut bien rire) 

Les vraies mœurs de la populace, 

En un mot tout ce qui se passe 

A Sisteron. 

D'abord les hommes politiques, 

Ont des allures très comiques. 

Dans la rue, lorsqu'un se promène, 

Les gens s'écrient : « Quel phénomène I » 

A Sisteron. 

DaM ce trou règne la discorde, 

Chacun voudrait tenir la corde. 

Le maire est appelé canaille, 

Le député « homme de paille », 

A Sisteron. 

Vieux et rentiers, cours de l'hospice, 

Vont humer de l'air les prémices, 

Et comme ils n'aiment pas les foules, 

Font des parties de boules, 

A Sisteron, 

Les gens chi:s, le dimanche en liesse, 

S'en vont, à la 'dernière messe. 

Ici, la femme très coquette, 

Exhibe sa riche toilette 

A Sisteron. 

C'est la sortie des demoiselles, 

A marier, beaucoup sont belles, 

On voit le défilé des vieilles filles, _ 

Accompagnées de leurs familles. 

A Sisteron, 

Un bon mari d'humeur jalouse, 

Ne sort jamais sa chère épouse. 

Et tout en pratiquant son négoce 

Il adore souvent la noce 

A Sisteron. . 

On aime les bonnes ripailles 

Et le divin jus dés futailles, 

De nature tout feu, tout flamme, 

On chérit la petite femme 

A Sisteron, 

Dans ce pays de bavardage, 

Très en vogue est le reportage, 

Sur les billons, devant la gare 

Les gens écoutent dare dare 

A Sisteron, 

Mais j'allais passer sous silence 

La société de tempérance. 

Excusez-moi, que Dieu me damne 1 

C'est la société de "la Banne " 

De Sisteron. 

On n'en trouve pas sa pareille ; 

Elle fera bientôt merveille, 

Pour le progrès, c'est la première, 

Nombreux sont les membres sous la bannière 

A Sisteron. 

Bref, j'ai fini de vous décrire 

Ce que j'avais promis de dira 

Sur Sisteron. 

Cette chansonnette vous prouve 

Que, lorsqu'on veut rire, on trouve 

Sisteron. 

W——M—i . - «ml 

Etude de M' PIEHRE BQREL 
Chevalier de la Légion d'Honneur 

Mort pour la Franoe 

notaire à Sisteron 

VENTE 
aux enchères publiques 

et volontaire 
Fixée au Dimanche 31 octobre 

mil- neuf-cent -vingt à deux heu -
res après-midi à MISON, par le 
ministère de M« Paul BOREL,, 

suppléant. 

Des Immeubles suivants appartenant 
à Monsieur Marcel SARLIN' pro-
priétaire à Mison et à Bayons* 

PREMIER LOT 

Un pré à Mison, quartier de Ri-

cavi, numéro 127 section C. de 14 
ares 50 centiares, confrontant » au 
levant canal d'arrosage, au midi Siard 

au couchant le Buêch et au nord 
Pleindoux. 

Mise à prix : Cinq cent francs. 

ci .* 500 francs, 
DEUXIEME LOI 

Une Elache à Mison, quartier des 
Merles, numéro 367, section D. de 
71 ares 90 centiares, confrontant : 
au nord Arnaud, au levant Angletti, 
au couchant Garcin, rase entre deux, 
au midi Garcin. 

Mise à prix : Neuf cent francs. 
ci. , 900 francs,. 

TROISIEME LOT 
Une Blache et taillis à Mison, 

quartier de Bois Domenge de 2 hec-
tares 86 ares, numéro 240 p. section 
D., confrontant : aU levant Blanc, 
Arnaud, Gueitte et Marcos, au nord 
Pleindoux et Thèlène, au midi che-
min et Drac, au couchant, hoirs 
Bardonnenche et les hoirs Fournier. 

Misé à prix : Deux mille cinq 
cents francs. 

ci 2.500 francs. 

QUATRIÈME LOT 

Un pré et labour à Mison, quar-
tier de Vabre, numéros 883, 384, 885 
et 389 section D. de 1 hectare 60 
ares 60 centiares, confrontant : au 
nord Lucien Garcin, au midi une 
rase, au couchant Bertrand Four-
nier, au levant Merlin. 

Mise à prix : Mille francs, 

ci. 100O fr. 

Pour tous renseignements s'adres-
ser à Me Paul Borel dépositaire du 
oahier des charges. 

Paul BORiiL. 

LA HERNIE 
Entre les divers Traitements! 

qui vous sont proposés 

SACHEZ CHOISIR LE B0fl 

■ Il s'agit de votre santé, soyez donc très nm 
dents et n'accordez votre confiance qu'a,; 

véritable spécialiite et à un traitement av,! 

vraiment fait ses preuve». ™ 

M. À, CLA VERIE, le grand snéciali.i.* 

Paris, célèbre dans tout l'Univer
S

P

 a
 1 ,5 

pour supprimer la hernie des Appareil 
sont uniques au monde. «""""qn 

4.000,000 [quatre millions) d* W. 
ont été par eux, délivrés de leurs soutirai» 

6.000 (six mille) Docteurs-Médecins enrc 
commandent chaque jour l'application à Ipnn 
malades, " 

L'honnêté, la loyauté et I» comféttmk 
1 éminent Praticien qui, depuis 35 am visite 
votre région sont universellement connues n 
et appréciées. 

Toutes ces garanties, qu'on ne rencontra 
nulle part ailleurs, sont les causes du profl. 
gieux succès qui accueille partout les non' 
veaux appareils brevetés de A. CLA VEKl 1 

couronnés des plus hautes Récompenses am I 
Expositions Universelles Internationales, 1 

Aussi toutes les personnes intelligentes ei ' 
perspicaces qui ne se laissent pas preadream 
promesses mirifiques et aux réclames tais-
geuses, ne manqueront pas d'assurer' to 
santé, leur sécurité et leur bien-être en allait 
voir le distingué Spécialiste qui recevra ds 
9 à 4b. dans lés villes suivantes ; 

SISTERON, dimanche 24 octobre, jusqu'à 
3 heures. Hôtel des Acacias 

DIGNE, Mardi 26, Hôtel Rsmusat. 

Dans un but humanitaire, la nouvelle édi-
tion du Traité de la Hernie, important os. 
vrage de 160 pages, orné de 150 photogiavi-
res sera envoyée gratuitement et discrètement 
sur demande à M. 4. CLA VEHIE, 234, Fai ; 

bour Saint Martin, Paris, 

HERNIE 

Minuit au juir m nous MHCOUSS 

JE SUIS GUERI. — C'est l'afnros 
tion dé toutes lès personnes atteintes 
nies après avoir porté le nouvel i 
sans ressort de M. J. GLASER, le n. 
spécialiste de Paris, 63, Boulev. Sépastopol. 

Ce nouvel appareil, grâce a de longues étu-
des et à l'adaptation de la nouvelle pelote M 
compression souple, assure séance tenante Is 
contention parfaite des hernies les plus diff 
ciles, les réduit et les fait disparaître. 

En voici d'ailleurs une preuve : 

25 Mai 20. 

Monsieur Glaser, 

Tous les bandages que j'avais portés ni 
torturaient et mon mal s'aggravait. Seul vo-
tre merveilleux appareil sans ressort que j'ai 
porté jour et nuit sans aucune gêna, a im-
mobilisé ma hernie, j'ai pu travailler sans S-
tigue, toute souffrance a disparu. Vous m')-
mez rendu la force et la santé. Je vous au-
torise à publier ma lettre. 

M. Robert Victor, propriétaire 

au Crozet par Vif (Isère), 

Désireux de donner aux malades une preu-
ve immédiate de ce résultat garanti d'ailleurs 
par écrit, M. Glaser invite toutes les person-
nes atteintes de b&rnies, efforts, descente, • 
lui rendre visite dans les villes suivantes»" 
il fera gratuitement l'essai de ses appareil!, 

Allez donc tous à ,, 
à SISTERON, 16 de 11 h. à 6 o. et 1' 

octobre de 8 h. à 3 h.1/2 Hôtel des Aca» 
à MANOSQUE. dimanche 31 octobre de* 

à 5 h. Hôtel Pascal ; . 
à FORCALQUIER, mardi 2- novembre « 

11 à (th. Hôtel des Lices, 0, 
à VEYNES, vendredi 5 de 8 h. à 2 h. H" 

tel de la Gare, ' ' 
à DIGNE, 6 novembre de 8 b. à3n. v»> 

Bpyer-Mistre. 
Brochure franco sur demande. Ceinl«a 

ventrières pour déplacements de tous orç» 

Etude de Paul JOURDAN1 

Notaire 

NOYERS-sur-JABRON (B-*) 

PURGE 
d'Hypothèques Légales 

Suivants actes reçus par M'J°U ' 

dan, notaire à Noyers, les vingts 

février et vingt-neuf juin mil-»6*' 

cent-vingt, enregistré» et transtfi • 

Monsieur Louis-Michel Ey»86 

originaire de Noyers demeurant 

domicilié actuellement à P
ierreJ 

canton de Manosque a vendu à M 
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Rentrée des Classes 1920-1921 

Librairie — Papeterie — Imprimerie 
DU " SISTERON-JOURNAL " 

Fournitures pour l'Ecole Supérieure, le Collège et les Ecoles Communales 

PASCAL LIEUTIER 
25, Rue Droite — SISTERON — Basses-Alpes 

Livres classiques - Crayons de couleurs - Tubes de peinture - numiers 

Serviettes - Articles de dessin et toutes fournitures pour les Ecoles 

La Librairie LIEUTIER est seule dépositaire des cahiers " La CIGALE '' 

et le <« Le SISTERONiVAIS »
9
 papier de choix. 

iieur8 Uuval Garcin, Gustave Bre-

mond, Marcellin Borel, Isidore 

Latil et Paulin Blanc, tous pro-

priétaires demeurant à Noyers, tous 

les immeubles sans exception ni ré-

serve qu'il possède sur le territoire 

de Noyers. 

Une expédition des dits actes a été 

déposée au greffe du tribunal civil 

de Sisteron. 

L'acte de dépôt dressé' par le gref-

fier du Tribunal sera signifié : 1? à 

Monsieur le Procureur de la Répu-

blique ; 2" à Madame Elisabeth Pon-
te épouse du vendeur. 

La présente insertion a pour but 

de purger les immeubles de toute 

hypothèque légale notamment de celle 

de Madame Ponte -Elisabeth, épouse 

du vendeur. 

Pour extrait : 

JOURDAN. 

MALADES DESESPERES 
lui muerez du Foi (Jaunisse, Galculote, Hémoroïdes), 
il l'Inteitin (Constipation ou diarrhée rebelle, En-
Wr les, Douleurs abdominales), du . doeur et des 
Vaisseaux (Palpitation.1 , Paralysies, Etouffements, 
'srices, Artério-Sclérose), des Os (Rachitisme, 
Seolioss, Déformations vertébrales, Fistules suppu-
tes), des Nerfs (Agitation, Surmenage, Neuras-
Wnle, Migraine, Névralgies), de la Peau (Eczéma, 
Usrpès, Scorbut), de Diabète, Cachexie, Ailai-
tolissement physique et intellectuel, Ané-
"U6B pir le Paludisme ou autres infections, 
Convalescent» d'affections aiguës ou chroniques, 
fhOBphaturiques, Déminéralisés, Rhumati-
niiti, Jeunes lilles à formation difficile, 
Ftmmes à retour d'âges pénibles, Régénérez 
«tre «ang altéré et impropre à la santé par là 
ÏINÉROLASE DUPEYBOUX. Femmes en-
îeiûUa ou Nourrices prenez de la Minérolase 
(Wt subvenir aux. besoins minéraux de votre enfant ; 
wnnez-en » votre Bébé pour aider à sa dentition 
H si Croissance. Chaque cuillerée à café de 
Hmeroiase orée du sang de bonne qualité, 
•fe a la vie, comme le montre les faits suivants -. 
Sue Depré-Herbaut, 16, rue (Javet a Calais (Pas-der 
Mais), se guérit, ainsi que ses cinq enfants, en un 
f0», avec la Minérolaso, de petit* boutons puru-
•>ti occupant tout le corps et dont les démangeai 
«"•p empêchant le sommeil depuis un an, avaient 
'Wtè un dépérissement inquiétant. La, Minérolase, 
«>»naa sa nièce, âgée de six ans, de iappétit qui lui 
■aoquait totalement. mm Mme Jeanne J ulié, a Bous-
j>Fac, pu Lacabarède (Tarn), fut guérie par cinq 
■pieilles de Minérolase. de douleurs névralgiques 
"égeant à la téte, à la nuque, à l'estomac et dont elle 
«Mirait cruellement depuis neuf ans. .— Mlle Emma 
J*et, route de Mennetout. à Salbris (Loir-et-Cher), . 
"*lt amaigrie, affaiblie, nerveuse, manquait de respi-
ra et de aommeil à 1» suite d'une grippe à rechutes 
"llement graves qu'elle avait dii abandonner son 
™to - elle fut gène par quatre bouteilles de Miné-
™M« Dupayroux. 

Ce produit est le moins cher das fortifiants, 
I» bouteille, suffisante pour une cure de un ou 

*H mois suivant l'âge, est envoyée, franco en gare, 
■Mtre H fr.en mandat-carte, par le D r Dupeyroux, 
■■Square de Messine, Pans. Il adress -. gratis et 
"Mo, sur demande, son IMPORTANTE ETUDE 
>» la Minérolase et un QUESTIONNAIRE POUR 
Z\SVLTATIONS GRATUITES PAR C0RRES-
fUnBAlïCH. Tous les jours non fériés, consultations 
J «on cabinet, 5, Square de Messine, Paris, de 9 h. à 
"à. et de 14 h. à 17 heures. 

?! J^Oular.tés ■ Suppressions ou lotit 

I RETARD JES ÉPOQUES 
I pharmacien E 

chlit SCrlrux cl efficace. cra un pro 
l cnnliiiiice LACROIX pli—-spè, aliste. 

C'est avec plaisir que La Fanfare dou 

Boumas, apprend le mariage de son membre 

Emile Cbabaud, maire dou Boumas, avec 

une charmantè et gracieuse sis(eronnaise 

A cette occasion, la Fanfare sera demain 

dimanche en bombe pour fêter l'enterrement 

de la vie de garçon de son ami. 

Programme du 17 octobre. 

A 6 heures précises aura lieu l'incinéra-

tion du Junhomme au Pont-de-Buech. Le 

ioutassier Trucbet fera le service de la cave, 

à 8 heures 1]2, Retraite aux flambeaux par 

la t anfare. (Départ du café Nicolas.) 

à ? heurôs. Brillant feu d'artifice (avenue 

de la gare) par l'artificier, diplômé Barnarès. 

à 9 heure» 1|2. A l'Eldorado, bal à grand 

orchestre. Répertoire nouveau: Jolident, 

polka-défilé ; Quadrille des Cougourdes ; La 

valse des Ambounigous. 

La société des B'inards, ainsi que celle 

des -ïncjwets et Inquiétantes seront présentes 

à cette fête d'amis eii tenue d'ordonnance 

extra-muros. 

Le Président de la Fanfare, 

CRIN-CRIN SP1NELLI. 

Postocristum. — Pendant le Bal de 

l'Eldorado demain au soir, nous prions l'ai-

mable société de bien vouloir excuser, le 

piston sôlo, la grande et petite clarinette s ils 

font Irop de canards ou de couacs, 

Nous l'autorisons à prendre le fusil cali-

bre 12 et de lés canarder immédiatement. 

ÉTAT-CIVIL 
du 8 au 16 octobre 1920 

NAISSANCES 

Clémence Augusta-Hinriette, rue Deleuze. 

PUBLICATIONS DE MARIAGE. 

Denis-Baptistin Figuière etMlleEmma-Périne 
Borroly. 

Maurice Louis Bresset et Mlle Henriette-

Adrienne-Isabelle Para. 
Firmin Hippolyte Chauvin et Antonia Al-

bertine Borrély, ' 

" DÉCÈS 

Thérèse Baptrstine Rippert, Vve Ferrand. 

vous enverra tous renselfl 

Un remède efficace. 
Dans toutes les maladies des bronchee ac-

compagnées d'oppression et d'essoufflement, 

il faut, sans hésiter, avoir recours à la poudre 

Louis Legras, qui a obtenu la plus haute 

récompense à l'exposition Universelle de 1900 

Ce merveilleux remède calme en moins d'une 

minute les plus violents accès d'asthme, 

catarrhe, oppression, suffocation,essoufflement 

et amène progressivement la guérison. Une 

botte est envoyée contre mandat de 2 fr 95 

(impôt compris), adressé Louis Legras, 

39 Bd Magent, a Paris. 

H WSÀ n IW M ss 
CHUTE DE MATRICE, DESCENTE, EFFORT 

. Une berziie pas ou mal soignée peut occasionner deux accidents importants ■ 
1- un accroissement volumineux de la tumeur qui rend impotent le malade qui en 
est atteint et 1- un étranglement de l'intestin qui, neuf fois sur dix est un aocident 
mortel. 

Aussi est-ce pour nous un devoir de prévenir les hernieux des dangers que 
peut leur faire courir leur infirmité en leur fa sant savoir que, quelque désespéré 
que soit ieu-r cas, il leur est possible d'abord de se soulager, ensuite de s'en 
débarrasser complètement. • 

En Amérique, la Méthode du grand spécialiste Hariston a fait des merveil'es 
dans le: traitement des Hernies, chutes de matrices, hydrocèles et tout déolace-
ments des organes chez l'homme, la femme et l'enfant. 

En France, c'est déjà par milliers qu s peuvent être comptés les malades auela 
MÉTHODE HARISTON a complètement débarrasses de c?s graves affections ^ et 
ce, sans gêne, sans fatigue et sans rien changer aux occupations ni à la façon 
de vivrai v 

Femmes qui souffrez de chutes de matrice, rein mobile, ou déplacements 
d organe; Parents qui avez des enfauts atteints de hernies, la Méthode Hariston 
guérit sans opération, 

Hernieux nouvellement atteints n' attendez pas que votre cas s'aggrave • 
n'attendez pas les premières coliques, présage de l'étranglement ; avec la MÉTHODE 
HARISTON la contention d'une hernie, prise à temps, est certaine et définitive. 

Hernieux désespérés, nui avez tout essayé sans résultats, qui souffrez de 
porter de mauvais bandages, reprenez confiance, il est encore temps de vous sauver. 

LA MÉTHODE HARISTON vous assure le bien-Stre et la contention àbsolue de 
votre hernie, , 

Comme le prouve cette dernière attestation-

Monsieur Hariston, 
Aubagne, 26 septembre 1920. 

Atteint depuis quinze ans. d une hernie grosse comme deux poings, j'ai tout essayé sans 
résultat et j'étais désespéré lorsque je vins me confier à vous, j'en suis aujourd'hui très heureux 
car voici deux mois seulement que je suis votre méthode et tout en continuant mon travail 
sans aucune gène, ma hernie a complètement disparu, je tiens à vous remercier publiquement 
afin d'encourager tous les hernieux à s'adresser à VOUS EN TOUTE CONFIANCE! 

Suzan Joseph, 103, rue delà République, AUBAGNE. 

A tous, nons disons : « n'hésitez pas à avoir recours à la Méthode Hariston. 
Allez voir l'ôminent praticien dont la bonté et la grande expér.ence sont sans 

égales, vous serez examinés, renseignés sur votre état et conseillés gratvitement. 

Ne faites rien sans le consulter, ce qui vous sera bien facile puisqu'il pourra 

vous recevoir régulièrement tous les mois dans les villes et anx dates ci-âprès : 

SISTERON, quatrième samedi du mois, 23 octobre, Touring-Hôtel pr^s eara 
FORCALQUIER, samedi, 30 ictobre, Hôtel des Lices, 
DIGNE, premier samedi du mois, 6 Novembre Hôtel du Grand Paris, 

MARSEILLE tous les autres jours du mois, 24 boulevard de la Madeleine 

CONSEILS GRATUITS ET DISCRETS PAR CORRESPONDANCE 

liitRIiTOM, spécialiste-herniaire 
»4, Boulevard de la Madeleine, Marseille 

ENGRAIS 
pour 

Fumure, Semailles d'Automne et de Printemps 

s'adresser à M. REYNIER 34, rue Droite 
SISTERON 

Aperçu de quelques prix : 

Cyanainide ou Sulfate d'amoniaque de 100 à 132 fr. les 100 kil. logés, 

Surerphosphate minéral 14/16 33 fr, 50, marchandise prise sur vagon de 
10 torines, 

Sels de potasse, nouveaux prix, 

Sylvinite 12/16 potasse pure 14 fr. les 100 kil. nupsr vagon de 10 tonnes, 

Sels de Potasse 20/22 de potasse pure 20 fr. les 100 kil. par vagon de 

10 tonnes, 

En sac la marchandise est facturée 4 fr. 50 en plus par 100 kilos. 

Savon" les meilleures marques de 3 fr. 50 à 3 fr. 80 le morceau de 1 k. frais. 
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Cycles — Motos — Machines à Coudre 

Pièces détachées et Accessoires 

Pneumatiques H. LONG 
(COTE DE HQHTA6NE) 

Réparations en tons genres 
PRIX MODÉRÉS 

REGIS ARNAUD 
Agent des Cycles " LABOB " 

59, Rue Droite -:- SISTERON 

CHAUSSURES CONFECTIONNEES ET 

MESURES 

ELIE JULIEN 
Blessé do G-usne 

Rue Droite — SISTERON — Rasses-fy 

M. Julien informe le public qu'il a en ce m 

ment un grand choix de Chaussures en 

de bonne qualité et à des prix avantageux. 

CHAUSSURES SUR MESURE 

Réparations en tous Genres — Travail 

AUTOMOBILES 

VENTE 

CYCLES MOTOCYCLETTE 

E EÛT' EcHANCrj; 
HUILE* ESSENCE. STOCK MICHELIN 

LOCATION D'AUTOMOBILES, prix très réduits — TRANSPORTS DE POIDS LOWDS 

MACHINES A COUDRE 

RANCIS JOURDAN 
Basses-Alpes Rue de Provence, (à côté du Casino) SISTERON 

BIJOUTERIE - HORLOGERIE - ORFEVRERIE 
BIJOUX DBS ALPBS 

'hOUIsTlTEIiLiE 
53, Rue Droite, à SISTERON 

GRAND ASSORTIMENT EN MAGASIN •- PARURES DE MARIAGE 

Bijoux et articles pour Cadeaux 

Orfèvrerie en écrins . 

Articles pour fumeurs - Or et Argent 
Bijoux sur commande 

Réparations et transformations en tous genres 

montres Pendules — Réveils 
de tontes marques 

LUNETTERIE FINE et sur ORDONNANCES 

A la Belle 
RtTB DROITS 

Lingerie - Bonneterie - Trousseaux 

Layettes - Corsets - Parapluies -Cravata 

et Chemises 

Dépôt du gant Perrin de Grenoble 

Grand choix de blouses, robes, peignoinj 

combinaisons, imperméables? etc 

VETEMENTS DE LAINE POUR DAME ET FILLE^ 

Hme MORÊRE 

U firut, 
Va pour l<u» légalisation de U slgnfttartjj d-m/ntn, \» M*4"' 
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